
8 GAZETTE DES CAMPAGNES

ontrerr nos regards -qu'on juin. Ce n'est qu' .cette époque -XXXuso

que les champs se couvrent'd'une riche verdure, que les arbres Une scène à la maison blanclie
cachent la nudité de leuirs rameaux sous un tendre feuillage, Retournons maintena ver enri de ron que noavons.
que les fleurs étailent.leurs fraîches corolles, et que les oiseaux laissé en compagnie de . baronne et d.es deux. suian tes.
foet ceidre leurs joyeux accents Juin est donc pour nous le Qurand il fut arrivé dansla cour de ha Maison'Blaiche; e cheva.
véritable mois des fleurs, et aucun pays n'offre a. ses habitants lier jeta autour de hü des'regards dPadMni r, etégaoda betr
une. vgétation plus belle que la nôtre pendait ce laps de temps. de iLusser soupçonner que tout ce quii 'environnnart lui.était fa-.
En. effet, après avoir été si lon-temps languisante, elle avance amier. Is monterent lescaber de marbe ge nous connaissons,,

.et la baronne remit sofi hôte ain soin de deux pages qui:le condui-si rapidement, quon peut constater ses progres jour par jour re n n t saler Caeri sarit quoiiI? sirent driq iiii pet't salon;ý en I .avetis~ ' on ne tard erait~
ee aet l preière entia.dernie mois a ét Plu- venir le reprendre. ..

ieuse et le.thermomýètre centigrade est descendu jusqu'à '9 Nos laisserons 'n 'le chevalier -pour suivre la baronne Ha
<egrés. Le maximumupourle nmòisestde M 20 0 degrés. Comme melinu.
nous l'avons déjà remarqué les: vents dominants ontété ceux Après avoir remis Henri de Briibant au .oin de ses page., elle
du'nord-est, et les.npits généraleiment froides. Plusieurs fois se.rendit dans un boudoir meuble avec un luxe qi'on aurait pei e
nous avons en des glées blanches, et mi e tout récemment a imagiier ;et aidee par quarre jeunes filles, elle echangea

ses vêrements île jour contre un costnme d'une.richesse et d'uneencore, le 27. Le max imum du baromýtre a été de 761,0"ý, elégance royales. Les diamants qui brillaieritsur cétterobe de
etle 4minimum d .velours-pourpre etaient d'un'pri. incalruable et dans ses che

Les travaux de semailles se continuent,. et il règne partout veux on plaça une sorte de diade dont les feu -ento rie
da's les echamps une activité remarquable. Le cultivateur, con comme d'une auréole.
fiant dans la Providence, abandonne a là terre toutes ses espé- Nous avons déja dit que, .quoiqu'elle. fat dans sa quarantieme
rances,. attendant avec confiance la récompense due à ses rudes annee,'cette femme avait une beauté qui avaitè.oniservé têdte sa
labeurs. Puisse-t-il mériter, par une vie conforme en tout à la jeunesse, seulement ses lignes, étaient plus; pleines et'sesirats«

volonté de Dieu, que le sillon fécondé par ses sueurs rende au hers doucment arrondis. Ses dents étaienttoujours ausila-9 cPhas qu'ôa vingt 'ans son teimt,était 'éblomissantdie fraidlieu'ret
centuple ce qu'il lui a confié. se•yeux beiesavaient une douceurcharmante

Les derniers ràins semés lôvent très-bien, et les.dernières Il était environ dix heures et demie lorsque sa toilette fut.achÈý
ondées semblent tout particulièrement favoriser leur croissance. vée ; et elle prenait quelquesr
tes praiies "Ont belle apparence et promettent beaucoup.. frappa a la p Irte du boudoir pour "annoncer que Cyprien v eiait,,

d'arriver au château et demandait à parler immédiatement:: 1a
baronne. Ce meskagi fut porté à la baronne par'ajee filà qi

JLz 7 . E OJétait allée onvrir an page, et celle-c 'se rendit, au boni,î qnet.
ES MAISON BLANCHEl'apartei o yprie aAIE SECRSTS ]M N H Mais elle fut it la foissurpris'e et alarmée en.-aper'eyvant li&

nuge qui couvrait son front, et eni le.'trouvant aàrpeàt- ln'lié6e.
XTX avec aitation,' lit.

Les prisonniers du château de Prague. Stôt revermi! s'ecria a barorme en"s'annçant ers i. Ilfaut que vous ayez marche nuit et joui. Mais pourquoi etesvons
(Suite.) ainsi en proie à l'anxiéte?. . qu'aézvous ?

Avez-vous quelque plan a nous suggérer? demanda le ba- - Votre inconséquence et votre imprudence no point de
sron de Rotenberg : car il faut que nous nous procurions des che- bornes! cria Cyprien en fixant. sur elle un re-ard plein. e re pro-
vaux quelqne part. ,ches. Non contente d'avoir introduit ici, l'autre jour,.les pages de

Le marquis et.mui, répliqua le comte de Schonvald, nous con- Henri de Brabant.
naissons une (lame qui possède une maison a une cotrte distance - Mais ne vous en êtes-vous pas débairasse eommeilfaut?
.de Prarue. Notre attention est de nons rendre chez elle directe- demanda la baronne Est-ce que la' state de bronze n pas'fait,,
ment. Cette dame, dont le nom est sans doute familier à vos soi ouvre ? ou est-ce pour me dire 'que ces jeunes gens se sont
.oreilles.... échappés, que vous êtes revenu si vite, et est-ce donc'là la cause

Comment l'appelez-vous? dit le baron de Rotenberg ? de votre air irrité ?
- La brionne Hameliin, répondit le comte de Sclionwald, elle -Non.... ils ne m'ont Pas échappé, madame, rëpondit Cypn-

nous recevra parfaitement, et il y a dans ses écuries des che- eni, et il ne m'est pas douteux qu'ils n'aient été étouffes, comme
vaux qu'elle s'empressera de mettre à notre disposition. Bien ils le méritaient, dans les bras de la statue de;bronze,.ajonta-t-il
plus, elle nous procurera autant d'hommes qu'il nous en faudra avec un sourire le "triomphe féroce.. Alais il ne suffit pas qàu'ils
pour n'avoir point i redouter les émissaires dle Zitzka, si par ha- soient ainsi hors dé chemin, car leur maître le evalier de Bra
zard nous les rencontrions. bant....

La bonté et l'hospitalité de la baronne sont célèbres, observa - Qu'avons-nous à craindre 'de lui? 'demanda viveent la
le baron de Rotenberg; et puis, elle ne doit pas être partisan de baro ese.
Zitzka. Tout répondit energiquement Cyprien.'Du moms, contmua-

- Ainsi donc,.va pour la maison Blanche ! s'écria le comte de t-il, c'est ma coniviction, autrement que. iendraitil faire.dans
Schonwald. cette maison? - - : -' .

- Et notre jeune libèrateur, Angelo Gaspard nous accompa- - Vous parlez par énigme, répliqua la baronne. Il n'a pas;re
gnera, ajouta le baron de Rotenberg. Il nous asi galamment iouvelé la demande qu'il m'a adressée il y a quelque temps, et
rendus à la liberté que nous sommes tenus désormais de lui faire à laquelle je n'ai pas fait de répon-se.
partager-le luxe et la fortune.auxquels nous sommes habitués. - Non,il n'a pas renouvelé sa demande paiécrit dit Cylen,

Cette remarque fut chaleureusement accueillie par le.marquis parce qu'il a eu recours.à un stratagmedont l'audace a étéicou-
Aie Schomberg, et même par le comte de Schonwald.. Notre hé- ronnée de succès. En ui mot, ajouta: Cyprien,:. l'individu qui se
roine accepta volontiers la proposition qui lui était faite de les fait ap elerHenri de Brabantsest, en

fuiare, óar sa mission à Prague ét maintenant accomplie et un Blanche.

neciet-instinct'lui faisait déeirer de revoir la dame mystérieuse di Une'inspiration traversa le'cerveau'de;la.baroume; et, pàlis
château' deRotenberg. santi même sous le fard qu'on avait légèiernent.étendi sur ses

Les seigneurs et Blanche abordèrent environ un mille au-delà joues, elLe i'écria: - Est-il possible .que c que.vous.dites sor
du faubourg sud de la ville;'et abandonnant le bateau Lau cours vrai? . .w*., .

du fleuve, ils se dirigèrent rapidement vers la demeure de la-ba- - -. C'est tellement;possible,, répondit.Cyprienuquele domes- !
ronne Hamelin, qui n'était pas considérablement éloignée., . tque qui gardait yos chevaux au cimetière l'ré.coninu comm
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